
GAZETTE -DES CAMPAGNES

Par manque d'économie on ne sne'h:int pas enmment lirer hon
profit de ses vétements quelque peu boisési on aisés, on les cn'-
po>n ponr en f.aire des t:,pis ou eni que l'on nomme en langue
vulgiire, des catalognes.

On aîpielle col talrent d'é'onnniveor .'art d'faire quelque chose de
rien ; il iéside dains le eteur, et totale, penriounne biesn dévouée à
es faaimille ean -ait las prirmiea's é'éit-ntA.

Avoir t'S:il A tout.-.'u qite nai. avons dit poutmr les nehrats et
vonr le. v-nt..e . " Ne vo. n étiez de p-rsisn-, aits prensez de.s
" précautions avec tots lu monde, "a trouve enore son :pplien.
tiot ici.

Ne conpt. z entièrniment que str vntis pour li surveilance
Vous seiule avez iaterét réel à lia prn.térité d. votre mai-01 ; ,.lle
ne dépend pas de vous seule .nns donti-, maais on plit dire que
l'impulsion ne peut Se donner et se soutenir que par votre pré.
sence.

Ce n'est pas sman une grande r:ai-on qte les anciens disaient
L'oeil du maire sème de l'argent.

Unu i; itresse de eiai.n <tait surveilh.r de toute manière toitt
ce quai he patse dans l'intérieur de son muénoige. Elle duit prendre
garde.

1a. Que ri"n nese perdre.- Ele doit doiie savoir rout ie qu'elle
a, faira- Plinventaire de -on linge à eli:iti ..s-ve. exig..r fle tous
let oirs tnt ci q-i l ser i w il eass en r.ai- et enalatféle.

Qne rien e sgr e. --Umi t r.e de n:ai-on doit laussi si.
voir les qualité.. dte chaque eln.-e, celles qui .u g.rd-ent on .e lê-
1tkrinorsenti failemnic t. ennain:il .re, prouaar les 1parov i,4i nst, 1 al anière de
les conserver : se re-r--er A elle-uéarie la prépar:ation dle elIles
qui exihent plus de dép.mlses, les eniifiiii.s par exemple. noème
lé: liqueurs. Ne voit-on pras toit de sailte le besoin qu'elle a dle
savoir faire la cniîine polr en surveiller lau pré1 aration des maet*s,
et régler lai d(.penise..

Por la eniine e-nnne pour les travnux des champs et l'amé.
nagena:en:, d'une ferme. on ne sait bien surveiller que ce qu'on
sait bien faire soi-naême.

ai). Que rien ne traîne. -La m::itresse, d'une maison doit aniFsi
aller partnut pour nettoyer, deaniser aie l'air, commander des ré.
p arations iargenlite.. voir si on tan détirne rien.

2o. Que tout suit recueilli et conser:é avec soin, même les choses
qui paraissenl le plus inutiles. -. at iian.1.se.aae d'tsnsu mai-onî dais
enor faire inmasster ci» qui ,,'éparpille daus la maison, ce qu'elle
rencontre sur sem p;e, et qui elt hrs de service et quni les erniga.
iers aosraient tentés de jeter peut.érre parmi les ordures ot dn.s
le poêle.

oais c-es objets se placent. dans un cabinet inhabitable qu'oi
appell- de-barras, o dans tan coin du grentier et on est >úr de
trotver là. pour le.. rétirations de la iaion nu le soulngenent
des pauvres. tana- fnul.n de choses qui rendent réellement service.

A la recommandation de- tout ramasser rnous ujontatns celle <le
faire une fois par an au ainis une viite domiciliairo de cla:trite-
dans les coini, et les recoins de la maison.

Voulez.vous y trouver beauieoup de ticheï e ? faitem.vous ne.
compamier par une mlore de famille, et dites-liai de cheracer avec
vous. Vous verrez cnmte elle suaarat devonvrir, pari ces vieux
meubles et ces Limbenux d'étnfaea de toutes espèces, des tis.ora.
pour son ménage à elle.

" Je me fuis dn bonheur avec mes guénillks, " disatit une d-
ces femmes d'ordre.

Du reste, i on nu pu rire d'uiefemmeIarlibffoes, on a rarment
vu réduire à lai mit-ère celle dont la i.nge prevoyance savait alie
tout devient profit au mnag., les guenilles, les weubles briaéa<
la débris de cuisine, etc.

(A suit re.)

L'avenir du Lao St. Joan, au point de vuo agricole

Nous lisons dans le iMrorning Chronicle de Québec l'extrait
suivant publié dians le Witnes< de .\luntré:l

" Je participe entiéremîenit dani les vues énnncéesi par votas
correspnndant " Canada", concernans. lai valdttr productive des
vallées dat Lie St. Jean. g.t-t elhitTrex qu'il donne pour nppuyer
se avnncé-., ainsi qne les rapports qui ont été funtrri'. A lin Province
de Qutébeea., ont dû iturprenire lun :araid nombre de vna Iieteirs.
qui n'avaient aucune idé du progrâs ugricole opéré dans cette

région. Je puia njnuter:les informuitions auivantes de faite qui ont
été à mon entière emnnaiauuance : (a cultivateur di La.. St.Juan
q i a qail té Qîaélhec. absolaîment pauvre, il n'y a que q.ielques
années, jouit iajniiril'hti d'une certaine nisance. et il m'informe
qaue laînné.-. derniére-il n'a fait aucune semence parce que aest bé.
.tiinints étaint entièrement reiplis de touten espèc.'s *de grain,
rin'il n'na p livrer atu conmmrce. étant éloigné d- 50 à 60 tailles
de Chbi-nanititasi, et qnau de piaia lautomne derni.-r il lai-nit 'onanm.
mer son grain par le bétail. Un attire cultivatear dis mmn. en-
droit m'a riappobrté le méame fait. et a ajouté de plu qu'il fri.sit
consmmtiter la plus grsanlde partie de saito blé par ies catch-ins.

Tous les rapports qui nous sont raits de ces endritls nous
f' .t voir qa-&là le printemps est ta.s-1 Atif. et q'ue la moisson se
fait trois ta-nw:tiiî-n plus tt que dans le ditrict deQélbee.

" Je laise à vos la-eta-turs de juger si votre corresponudaut * Ca.
nada " 'e-1 pis juastitidble en disaarit que le Gouvernemaiaent de
la Pini-ineu du Utainda devrait prendre qtilqu-s soîaîsires dans
le but de relier, en aidant A lin ennfectiaon d'un chemin de fe'r. ces
fertiles contrées, aux ult res branches de chemin de fer en voie
de enasirnetion dan la Province de Québec, et par là a-surer
aux cultivateurs de ces endroits 1 éeoulemient de leursi produits.

. Jo.erais q-s'on déèiiaté à-la Chambre des Communn s ferait
:ate de justice a l'égard des cultivatuîrrs de cette lienlité, et ren-
drait ii.n."ia,ément .<ervice- ais Pays. en proposant. à lia procline
Session du Parlement. Fédéral, lat. fairnation d'tan Comite ayant
matir liait d- s'enja:érir sur la valeur productive des trallées du
Lie St. J:t et de 'assurer si les rapports qui en ont été faits
j.qu'ai ce' jaatr sont tels qu'ils ont été reptésetîésàa la Chambre
Provineiiuu de Qitébec énu dans les différents journaux di pays.
S'il en) éttait nitinsi..il n'est. pas donteux que ce serait le devoir
aIe notre Gaanverneine.nt Fedéral de prendre cette afall'ire -n .6-
r-i.ne ennsidérnaiiann. ' Il n'y a pas de doute que l'lon Ministre
d';tgicitture, lM,. P>antaléon Pelletier, aidera de toute son influ-
ente à ce patrinti 1ue Ismouvement, et nous I invitons le premier à
se mettre rés.olmtinre'nt A l'ouvre.

lIe son vôté. nous aimonnas à liq croire, notre nouveau député
dle Kanonratska à lai Chambre FédArale. M. Ch-. F. Roy, pîéte-
ra sonoa appui à toute mesare qui sera présenée dans ce s'ns à
la Chambre des Comunenrnt.s. La pairfaite conaaissuîacie de cms lo-
clités. rnaise p1r . Roy, etn sa qualité d'arpenteur nous est
itu garantie qu 'il ari démontrer toute l'iiprt:inee qu'il y au-

rait pour le paya d'étnblir une ligne du chemin de fer entre le
L:e St Jean et le chemin de fer du Nord. et de la nécessité
roar le Gouvernement Fédéral de fatoriser une semblable en-
treprise.

:ette question sPrt sotrniRe à la considération des Chambres
Fédérales,. -t la pétition suivanta ndressée au Gouvernement
Féderal nous fuit croire ou'elle sera prise en séri ise con-i-é.
ration, si l'n tient quelque peu à favoriser la Province de Qué.
beu

A Ilion. A Mackenzie, premier mitnistre et minittre des tri.
vlux pulties.
I La pétition des oussignés directeurs et actionnaires de la

comipagnîie du chemin de fer et du lac Saint.Jean, et autres, ex-
poio respectuenu-ement

'' Quaea la ennp:tgnie dea chemin de fer de Qnébec et du Ino
Sainît Jeau a été incorpnrée daini le latut de construire un lia-min
d.- f..r depnis la ville de Q-iélaejusqu'aut ls Saint-Jea , une dis.
tance de 150 milles n-. eue'iron et que k-ei cravatix ont été con-
mencés sar lai pr.emière section diu dit ehemin de fer.

"l Qi.e la légialattire de la provincu de Qaébeie a voté la somme
de SL00,000 pour le dit ehemiln de fer, qui a été aussi subven.
Ljoiitiéon par la ville de Qgéb e.

. Q·ae I'nelè.ea-nt.de ce chtemia de fer ouvrirait à ln coloni-
nation ti gr.nd diatriet que l'tain ensime pouvoir supporter ligie
populatni de 500000 mti tes dont l'établissemnent augmenterait
tiuiéria.llement le revenu fédératl. -

< Qaae le commerce de Iois du distriet qui devra etre traver.6
par ce chemin de fer est déjà tresidêr.tble, égalant aun quart
de toute l'cx portation de madrieri dt Qrniébec.

. Que le dTitriet dit lac SWint Jean est nctuellement le pius
preigreatif de la province.

« Que Sa îpopulation y:ant dîtunblé depis 1861, Il est anasi lu
district qui produit le plus du blé dans lai province, ayant, doin


